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Communiqué de presse 

 

Le milieu nucléaire canadien envisage l’avenir avec optimisme 

Le 25 février 2011 – Ottawa (Ontario) – D’après les discussions qui ont eu lieu lors de la Conférence et foire 

commerciale annuelle tenue par l’Association nucléaire canadienne (ANC) cette semaine à Ottawa, notre industrie 

nucléaire nationale est appelée à prendre son essor et à se transformer au cours des années à venir. 

« Le nucléaire est ici pour rester, a déclaré Denise Carpenter, présidente et chef de la direction de l’ANC. Ces 

derniers jours, nous avons entendu parler de l’expansion de la filière nucléaire à l’échelle mondiale. Or, nos 

membres bénéficient d’un avantage concurrentiel qui leur permettra de tirer parti des possibilités qui s’offrent à 

eux pour jouer un rôle clé dans cette renaissance d’envergure planétaire. »  

Plus de 700 délégués d’une quinzaine de pays ont pris part à la Conférence de l’ANC, sur le thème Conquérir les 

marchés mondiaux – stratégies de croissance, pour discuter de l’avenir du nucléaire au Canada et dans le reste du 

monde.  

« On assiste à des progrès fascinants sur le front de la recherche nucléaire canadienne, a ajouté Mme Carpenter. 

Certaines organisations prennent des engagements importants, par exemple les projets de construction et de 

réfection à la centrale Darlington d’Ontario Power Generation. Ces initiatives de même que les nouveaux marchés 

pour l’uranium canadien continueront de générer des emplois hautement spécialisés et de préserver le savoir‐faire 

de plus de 70 000 Canadiens qui travaillent au sein de notre industrie. » 

Dans son exposé, John Ibbitson, chef de bureau du Globe and Mail à Ottawa, a affirmé qu’en faisant fi des 

retombées de la filière nucléaire, on commettrait une erreur lourde de conséquences à la fois pour la santé des 

Canadiens et pour la vigueur de notre économie au moment où le gouvernement fédéral procède à la 

restructuration d’Énergie atomique du Canada ltée.  

« Il y a un bébé dans l’eau du bain, a expliqué M. Ibbitson. Ce serait non seulement contreproductif mais aussi 

insensé de renoncer à tous les aspects vigoureux, encourageants et prometteurs de l’industrie nucléaire 

canadienne sous prétexte qu’un segment de cette industrie a éprouvé des problèmes. On mettrait ainsi en péril 

des dizaines de milliers d’emplois et un vaste pan de notre infrastructure de recherche‐développement 

nationale. »  

Une table ronde réunissant des dirigeants d’entreprise a été l’un des moments forts pour les délégués, car elle a 

permis de faire connaître les pratiques exemplaires des principales entreprises et leurs leçons apprises, ce qui 

contribuera à l’amélioration continue et à un accroissement de l’efficacité au sein de l’industrie. 

Parmi les autres conférenciers prestigieux, mentionnons Tom Mitchell, président et chef de la direction d’Ontario 

Power Generation, Tim Hudak, chef du Parti progressiste‐conservateur de l’Ontario, Lyn Heward, ex‐présidente et 



directrice de l’exploitation du Cirque du Soleil, ainsi que Vijay Vaitheeswaran, correspondant primé pour The 

Economist. 

Pour vous renseigner sur les points saillants de la Conférence et voir les vidéos des présentations des 

conférenciers, allez sur Twitter @talknuclear. 

 

Pour en savoir plus, communiquez avec :  

Kathleen Olson 
Gestionnaire des communications et des relations avec les médias  
Association nucléaire canadienne 
olsonk@cna.ca 
 
Jen Stewart 
Communications, ANC  
613.401.1097 
 


